
Sujet : Nombreux sont ceux qui témoignent d’une méfiance et d’un scepticisme envers 

l’État haïtien relativement aux nouvelles concernant la Covid-19. A) Selon vous à quoi 

sont dus cette méfiance et ce scepticisme? B) Pensez-vous que cette méfiance et ce 

scepticisme suffisent pour nous autoriser à faire fi de toute mesure préventive contre la 

pandémie en question? 
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Sur le plan juridique, l'État est considéré comme l'ensemble de pouvoirs d'autorité et de 

contrainte collective que la nation possède sur les citoyens et les individus en vue de faire 

prévaloir ce qu'on appelle l'intérêt général, et avec une nuance éthique le bien public ou le 

bien commun. La covid-19 est cette pandémie qui a fait irruption dans le monde en 

décembre dernier à whuhan, sa ville de naissance. Et elle est arrivée sur notre territoire en 

mars 2020. Une fois qu'elle a été détectée, les autorités locales ont pris des mesures 

drastiques, avec la déclaration de l'État d'urgence sanitaire sur tout le pays pour empêcher 

sa propagation. 

En dépit de toutes ses résolutions prises par l'État haïtien pour protéger la population contre 

la covid-19, nombreux sont ceux qui témoignent d'une méfiance et d'un scepticisme envers 

ce dernier relativement aux nouvelles concernant la covid-19. Ce qui nous apporte à nous 

questionner sur les motifs de cette méfiance et de ce scepticisme. Également l'on se 

demande si toutefois ces dernières seraient de bonnes causes, est ce que ce serait une raison 

valable de mépriser les mesures préventives contre la covid-19 ? Analyser dans un premier 

temps les relations existant entre l'État et le peuple haïtiens, etaler dans un second temps 

les dégâts causés par cette pandémie, C'est ce qui va nous permettre de repondre à ces 

questions. 

Comme mentionné tantôt, l'État constitue un élément majeur dans le bien être d'une 

population. Ainsi les relations entre l'État et le peuple doivent être très serrées et très 

étroites afin que ce bien être soit compris et accepté par la population. Sinon, la population 

peut s'avérer comme un ennemi farouche envers son propre état,responsable de son propre 

bien être. 



Depuis quelques temps, un grand trou s'est creusé entre l'État et la population haïtiens. La 

population n'a plus confiance en son État, elle devient très méfiante et sceptique envers ce 

dernier à tel point qu'elle ne lui accorde absolument aucune confiance. Beaucoup 

d'éléments sont à la base de cette méfiance et de ce scepticisme, parmi lesquels on peut 

citer: la corruption, le non respect des promesses faites, les mauvaises conditions de vie et 

les stress de toutes sortes auxquels fait face la population. Prenons d'abord la corruption. 

Comme beaucoup de pays pauvres, Haïti bénéficie de nombreux prêts et de dons venant 

soit d'autres pays ou bien des associations. Ces dons et prêts sont surtout faits dans l'objectif 

d'aider le pays à prendre un élan vers le développement. Malheureusement cet objectif n'est 

jamais atteint car les fonds ont souvent été dilapidés par les responsables, et sont donc 

utilisés à d'autres fins que celles pour lesquelles ils étaient destinés. 

À titre d'exemple on a les fonds du PetroCaribe, l'argent a été totalement dilapidé et 

ajoutons que jusqu'à présent le procès n'a pas encore eu lieu quoique ce dernier soit 

vivement réclamé par le peuple. Ensuite, on a le non respect des promesses faites. Comme 

à chaque fois, fraîchement installés, les présidents font pleins de promesses à la population 

et cette dernière, toujours aussi naïve les croit et les applaudit. Puis, une fois bien imbu du 

pouvoir, ils ne se soucient guère de la population ni des promesses faites;mais de préférence 

ils se hatent à s'enrichir et tant pis pour ceux qui les ont donnés ce pouvoir et qui attendent 

d'eux un mieux-vivre. Un exemple très concret, on a le président d'actuel Jovenel Moïse 

qui avait promis de l'abondance alimentaire et jusqu'à présent le peuple croupi dans la 

misère. Maintenant, prenons les conditions de vies. 

La population haïtienne actuelle vit dans un état déplorable, dans des conditions de vies 

qui laissent à désirer. Elle vit dans la malnutrition avec un accès prequ'impossible aux soins 

de santé, la majorité des enfants ne vont pas à l'école sinon qu'ils font de leur mieux pour 

se trouver de quoi manger quotidiennement en quémandant ou en essuyant les voitures; la 

plupart des gens n'ont pas un abri confortable car généralement ils sont une demi douzaine 

ou même plus dans une seule pièce. Tout cela rend leurs conditions de vies inacceptables 

et indésirables. Enfin, pon a les stress de toutes sortes auquels fait face la population. De 

nos jours, l'insécurité foncière, la cherté de la vie constituent l'ensemble de notre quotidien. 

Les jeunes, si ils ne se font pas tués innocemment, se convertissent en gangster et terrorisent 

la population. Alors que certains s'évertuent pour se trouver un gagne-pain, d'autres leur 

bloquent la route les empêchant d'y arriver. Alors que la population s'appauvrit les produits 

de nécessité battent le record. On vit dans une inquiétude très croissante tellement qu'on 



est confronté à des problèmes de toutes catégories. De ce fait, tout cette charge qui pèse 

quotidiennement sur la population la rend moqueuse envers l'État et deteriore ainsi la 

relation existant entre eux. 

Malgré ce lot quotidien, on ne peut toutefois oublier l'existence et l'étendue de la pandémie 

qui fait rage actuellement. La covid-19 est une maladie nouvelle et jusqu'à présent les 

experts n'ont pas encore pu l'examiner sur toute son étendue. Cependant elle continue à 

faire rage à travers le monde. Elle impacte négativement les économies de tous les pays 

dans un contexte où la mondialisation était un concept en plein élan alors que maintenant 

on est appelé à se confiner, partout dans le monde les gens se retrouvent dans le chômage; 

plus d'un million de personnes sont infectés, plus de 150 mille en sont morts et d'autres 

qu'on arrivera peut-être jamais à dénombrer en sont infectés soit moralement soit 

physiquement ou les deux à la fois. Ajoutons que l'un des pays les plus affectés et en termes 

de décès et de contamination, ce sont les ÉtatsUnis, pays le plus riche du monde. 

Nous en Haiti, malgré toutes les mauvaises prévisions faites à cause du mauvais état du 

pays, on est encore capable de faire face à la pandémie à tel point que les autorités ont 

procédé à la levée de l'État d'urgence sanitaire. Ceci n'empêche pas cela, on a quand même 

eu plus de 7000 contaminés et plus d'une centaine de morts. Et quoique les cas diminuent 

quotidiennement, la pandémie est toujours présente dans le pays ce qui veut dire qu'on peut 

toujours être contaminé, quelque soit la personne. Tous ces faits démontrent que la 

pandémie est réellement présente à travers le monde y compris Haïti et qu'elle y fait rage. 

La population haitenne est celle qui se débat quotidiennement pour survivre. Et le fait que 

l'État haïtien ne fait presque rien pour améliorer ses conditions de vies malgré la 

disponibilité des moyens mais au contraire il la livre à elle-même, c'est ce qui la rend 

méfiante et sceptique envers ce dernier. Cependant, quoique ce scepticisme et cette 

méfiance soient justifiés, cela ne veut pas autant dire qu'elle doit faire fi de toutes mesures 

préventives contre la pandémie en question car à travers ses impacts à la fois économiques 

et sociaux, les données prouvent clairement son existence et sa capacité à détruire l'humain 

et physiquement et moralement. 
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